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nom antique, tantôt sous leur nom moderne. Ainsi Lesbos, 
Mételin, Mytilène sont une seule et même île. 

« La Crète et Candie, l'Eubée et Négrepont, Cos et 
Stancho, Naxos et Naxie, Boudroun et Halycarnasse, 
Napoli de Malvoisie et Monembasia, l'Epire et l'Albanie, 
laMoréeet le Péloponèse, laRoumélie et la Macédoine, 
sont des équivalents 

« Le golfe de Coron deviendra tour à tour le golfe de 
Calamata ou le golfe de Messénie. Viendront ensuite les 
golfes de Nauplie ou d'Argos, d'Egine ou d'Athènes, de 
Lépante ou de Corinthe, quoique Egine et Athènes 
Corinthe et Lépante puissent être employées à désigner, 
suivant leur position géographique, des parties diffé
rentes du même golfe. (\) » 

Ce ne furent point de pareilles délicatesses qui préo-
cupaient les populations musulmanes, en face des soulè
vements des chrétiens, à la nouvelle des incendies et des 
massacres qui souillaient la Morée. Un cri de vengeance 
courait, depuis trois ans, le long des côtes de la Médi
terranée. A l'ordre si vivement attendu du Sultan, à l'an
nonce que le pacha d'Egypte armait une flotte comme 
jamais Alexandrie n'en avait vu dans son sein, les ré
gences d'Alger, de Tunis, de Tripoli se hâtèrent d'en
voyer leurs escadrilles au secours de leurs frères. 
Bientôt, les vastes ports d'Alexandrie regorgèrent de 
navires de guerre ou de transport, de course ou de 
combat, depuis les vaisseaux de ligne du plus haut rang 
jusqu'aux avisos qui devaient éclairer la marche de 
la flotte ou les bateaux de charge qui devaient la nourrir. 

Dans toute l'Egypte régnait une immense ardeur. 
Le Pacha lui-même présidait aux armements et commu-

(1) Jurien de la Gravière. Les missions extérieures de la marine. 


